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Editorial
T out est en travail, plus qu’on

ne peut dire, parole lapidaire
de L’Ecclésiaste (Ec 1.8), qui ré-
sume cette édition d’En route.

Nous y apprenons que Jésus
« zoome » sur notre vie pour
nous soulager de nos peines et
de nos peurs, car l’amour parfait
bannit toute crainte, devise re-
prise à la 15e session de la Confé-
rence Centrale de l’Europe du
Centre et du Sud (CCECS), dont
vous aurez un aperçu vif et vi-
vant. Les délégués ont élu le
nouvel évêque en la personne
de Patrick Streiff aujourd’hui
consacré. La tâche qui l’attend
dépasse ce qu’on peut en dire.
Nos prières l’accompagnent. Foi
et loi, amour et exigence éthique
vont de pair, comme le confirme
le combat du CPDH, dont nous
nous faisons l’écho. Connexio, le
réseau mission et diaconie de
notre Eglise, nous livre des ex-
traits de son rapport annuel,
survol rapide d’une multitude
d’actions menées pour la gloire
de Dieu et l’avancement de son
Règne. Le Centre de vacances
Landersen, contre vents et bour-
rasques, se porte bien par la
grâce du Seigneur passé maître
dans l’art de réduire les tem-
pêtes.

Prenez vos plumes pour par-
ticiper au concours de mots croi-
sés doté d’un prix…

Voilà résumées les grandes
lignes de ce numéro d’En route.
Bonne route et bon vent… de
l’Esprit !

■

PS : Des problèmes d’adressage ont
eu lieu pour le N° 7 dus à un défaut
logiciel chez l’imprimeur/routeur.
Nous sommes désolés pour les
retards que ces erreurs ont causés à
l’acheminement du journal.
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Zoom sur…

La pêche
miraculeuse
(Lc 5.1-11)

méditation billet de l’évêque 3

Jésus vit ! Il vit au bord du lac les
deux barques. Jésus a vu les

deux barques stationnées au bord
du lac et les pêcheurs qui étaient
tout près de leur barque.

Pourtant la Bible nous décrit
qu’une foule se pressait autour de
Jésus. Mais Jésus a fixé son regard
sur les pêcheurs en train de laver
leurs filets. Ils étaient certaine-
ment très fatigués, découragés et
résignés de leur journée, plutôt
de leur nuit de travail. Parce que
le texte nous dit qu’ils ont tra-
vaillé toute la nuit sans rien
prendre.

Imaginons ensemble…

Combien de fois ont-ils lancé
pendant toute la nuit leur filet et
chaque fois ils ont constaté que
leur filet était vide. Ils relancent
encore leur filet en espérant attra-
per ne fût-ce que quelques pois-
sons. Mais quand ils le retirent,
hélas, il est encore désespérément

vide. Ils se déplacent en se disant
peut-être qu’à quelques mètres
de là il resterait du moins
quelques poissons. Ils répètent le
même geste mais toujours en
vain.

Ils étaient très fatigués et épui-
sés. Ils étaient au bout du rou-
leau.

« Simon ! Jacques ! Ecoutez !
On rentre. J’en peux plus ! »

Ils sont en train de laver leurs
filets pour rentrer chez eux.

Maintenant Jésus fixe son
zoom sur ces gens fatigués et dé-
couragés. Oui ! Jésus voit que
nous sommes aussi quelques fois
très fatigués. Il fixe son regard sur
moi, sur vous et sur nous tous.

Quand nous sommes très fati-
gués de notre vie, il nous regarde.
Quand nous sommes très décou-
ragés et tristes, notre Seigneur
prend son zoom et se focalise sur
chacun de nous. ■

De crainte,
il n’y en a pas
dans l’amour
Quelle provocation ! Au jour d’au-

jourd’hui, quand les peurs réelles
et les phobies secrètes tourmentent,
voire paralysent les êtres humains. Au
jour d’aujourd’hui, quand les politiciens
ne trouvent plus de consensus sur les
questions centrales de notre vie en com-
mun. Peut-il vraiment y avoir une ré-
ponse aussi simple, à savoir que l’amour
bannit la crainte ?

La Conférence Centrale (CC) qui se
tient du 13 au 17 avril 2005 à Berne a
pour mot d’ordre : De crainte, il n’y en a
pas dans l’amour (1Jn 4.18 TOB). La de-
vise reflète l’expérience très concrète
des 50 ans d’histoire de la Conférence
Centrale d’Europe centrale et méridio-
nale. Il y a eu la résurrection des mino-
rités méthodistes émergeant des ruines
de la Deuxième Guerre mondiale, la
mise à l’épreuve pendant et la résurrec-
tion après le régime communiste. Cela
n’a été possible que parce que des per-
sonnes ont laissé leur vie être détermi-
née non par la crainte, mais par l’amour.

Personne ne nous a promis le para-
dis sur terre. Notre vie sera toujours
mêlée de détresse, de douleur et de
mort. Des craintes sont justifiées. Mais
l’essentiel, au milieu de tout cela, est de
ne pas oublier Dieu, qui vient à nous en
Jésus-Christ. Son amour pour nous et
pour ce monde ouvre un nouvel hori-
zon. Nous ne laissons pas notre vie être
gouvernée par la crainte. Nous sommes
prêts à tenir tête au malheur et à servir
la vie, car l’amour de Dieu pour la vie
est la base de notre confiance. Son
amour nous libère de la crainte d’être
lésé. Nous voyons le monde autrement
et nous nous voyons nous-mêmes au-
trement. ■

Source : Kirche + Welt, n° 7, 7 avril 2005

✎ Pascal Maurin
pasteur

✎Heinrich Bolleter, Evêque
traduction : Frédy Schmid



Ça y est :
l’EMF intègre l’UEEM

et l’UEEM change de no

vie de l’église4

Conformément au calendrier
établi en 2002, un certain

nombre de votes décisifs vien-
nent d’avoir lieu. A la date du
29 février, le Synode de l’Eglise
Méthodiste de France (EMF)
réuni à Anduze a opté à une très
large majorité de voix (22 bulle-
tins oui, 2 bulletins non, 1 absten-
tion) en faveur d’une intégra-
tion de leur union à l’Union
de l’Eglise Evangélique Mé-
thodiste (UEEM).

Il appartenait alors à l’As-
semblée Générale de l’UEEM
présidée par le surintendant
Daniel Nussbaumer et le pré-
sident Bernard Lehmann de
se prononcer sur cette de-

mande de l’EMF. Cela fut chose
faite en ce samedi historique du
2 avril 2005. Les délégués pas-
teurs et laïques de l’UEEM réunis
au centre de vacances de Lander-
sen ont répondu favorablement à
la majorité qualifiée à la demande
d’intégration exprimée par l’EMF
par 51 voix contre 14 non, soit à

78,4 % des voix. La même assem-
blée adoptera un amendement
demandant instamment au Co-
mité Directeur d’être consultée
avant toute décision majeure et
cela pour les six ans au maxi-
mum.

L’intégration de l’EMF à
l’UEEM deviendra effective à
la date du 1er janvier 2006.
Autre conséquence, la disso-
lution de l’EMF à l’hori-
zon 2006.

Pour la première fois, les
deux unions ont tenu assem-
blée générale extraordinaire
pour procéder à un toilettage
des statuts. Le changement le
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plus notable concerne l’intitulé
de la dénomination. Dans un
souci de simplification et de
meilleure lisibilité, l’Union de
l’Eglise Evangélique Méthodiste
se nommera dorénavant « Eglise
Evangélique Méthodiste » (EEM).

L’évêque Heinrich Bolleter
présidait le culte au lendemain de
ce vote historique. Fidèle à l’esprit
de cette assemblée générale, il a
axé tout son message sur l’espé-
rance chrétienne (disponible sur
le net sous http://www.umc-eu-
rope.org/ueem/documents/prdc-
teveque030405.pdf). ■

M
om

Quelques
« perles » spirituelles

Le pasteur Claude Grunenwald a glané au fil de ce week-end
historique quelques perles au passage et nous les rapporte.

FOI. Grégoire Chahinian témoigne : « Par ce vote, Dieu m’a donné de vé-
rifier la validité, l’authenticité, de ma foi. » Il faut maintenant « se
mettre en marche, sans savoir où l’on va… »

ESPERANCE. Bernard Lehmann illustre cette avancée vers l’inconnu par
des photos de… bébés confiants et actifs. Tels ces quatre qui, d’un
commun accord, décident un vrai parcours du combattant : gravir
ensemble le dossier du canapé sur lequel ils sont. Quelle bravoure,
quelle naïveté ? ! La foi du petit enfant, comme Jésus nous y encou-
rage. Cette photo titre : « Conquête d’une EEM glorieuse ! » – Celle
symbolisant une « EEM victorieuse » montre un bébé enthousiaste,
les bras levés, la bouche grande ouverte, clamant (écoutez mon ima-
gination) : « Allons-y, n’ayons pas peur, on va réussir ! »

AMOUR. Moment fort que celui où, spontanément, nous sommes encou-
ragés à nous bénir mutuellement. Pas le temps de se préparer. Le
cœur seul a la parole…

REGARD. Frédéric George : « Ce que nous avons décidé aujourd’hui, Dieu
l’a déjà planifié. Il sait où Il nous mène… » Quelle belle Union nous
formons ! Serions-nous tentés de dire. Cependant, lors de l’inaugu-
ration de la maison du Seigneur, « Salomon ne s’extasie pas d’abord
de la beauté du temple, mais il regarde à Dieu ».

MISSION. Jean-Philippe Waechter : « Nous sommes mandatés pour re-
présenter le Père dans le monde. Nous sommes appelés à poser des
actes qui comptent, qui racontent l’œuvre de Dieu ».

UNITÉ. Jean-Philippe Waechter : « Nous sommes membres les uns des
autres. De cette prise de conscience découle une unité réelle. Cette
unité nous est donnée avant de nous être ordonnée. » Et une sœur,
lisant Ep 1.21 : « Le Christ est placé au-dessus de toute autorité, de
tout pouvoir, de toute puissance, de toute déno (elle se reprend) do-
mination… ». Lapsus inspiré par le Chef de l’Eglise.

ONCTION. Henri Bolleter : « Nous devons élever notre voix prophétique
contre les choses injustes. »

ENVOI. Daniel Nussbaumer : « Il y aura encore des tempêtes, mais le Sei-
gneur vient apaiser. Le chantier est ouvert… ». ■

✎Claude Grunenwald
pasteur

✎eemni
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15e session de la Conférence Centrale (13 a

La crainte n’est pas da
✎ Daniel Husser

conférence centrale de l’Europe du Centre et du Sud6

La Conférence Centrale (CC),
qui ne se réunit que tous les

4 ans, a rassemblé, cette année, à
Berne, 118 participants (dont 73
avec droit de vote), représentant les
7 Conférences Annuelles (CA) : Au-
triche, Bulgarie, Hongrie, Serbie-
Montenegro/Macédoine, Pologne,
Suisse/France/ Afrique du Nord et
Républiques Tchèque et Slovaque.
Il est impossible de rendre compte
dans un court article de toute la ri-
chesse du contenu de ces 5 jour-
nées bien remplies. Je me limiterai
donc aux faits les plus marquants et
aux impressions les plus fortes
pour moi.

Ouverture de la CC : 
La crainte n’est pas 
dans l’amour…

Dans son sermon d’ouverture,
l’évêque Henri Bolleter a rap-

pelé que John Wesley distinguait
entre les « craintes justifiées » (nor-
males) et les « craintes esclaves »
(obsessionnelles) ; celui qui a une
foi d’enfant, recommandée par

Jésus, ressentira sans doute encore
des craintes justifiées, mais il est li-
béré des craintes esclaves par la
confiance en l’amour de Dieu.
Avant 1989, les chrétiens vivant
dans les pays à régime totalitaire
avaient peur de l’Etat ; aujourd’hui,
c’est la sécularisation croissante de
la société qui suscite des craintes.
Par l’amour (agape) de Dieu, nous
sommes cependant, hier comme
aujourd’hui, libérés de ces craintes
pour témoigner dans le monde.

La Sainte Cène, prise à la fin de
ce culte, était le signe visible de
cette foi commune en l’amour
divin qui libère et qui unit.

Le jour suivant, l’Evêque a
adressé son Message à la CC, inti-
tulé : « Une communauté vivante,
parce que Dieu aime la vie ».

Ce message, dense et profond,
est centré sur l’esprit communau-
taire, à une époque où l’individua-
lisme et le particularisme se répan-
dent de plus en plus. Le texte
complet en est disponible sur Inter-
net (http://www.umc-europe.org/
admin/documents/619978fe16d0eb
25958b23641151428a.doc), ou, sous
forme de brochure, au secrétariat
de l’Evêque à Zurich (CH-8026), BP
N° 2239. J’en citerai simplement
quelques idées et extraits :

• Ne faudrait-il pas, au lieu de
grandes « églises-centres de presta-
tions de service » disposant de mi-
nistères spécialisés, viser plutôt la
multiplication de « communautés
de base », plus petites, conduites
par des laïques bien formés et ac-
compagnées par des pasteurs or-
donnés itinérants ?

• « La famille est malade, à l’Est
comme à l’Ouest… Si nous voulons

que les enfants sachent à nouveau
que Golgotha n’est pas une marque
de dentifrice… », nous devons rap-
peler aux familles, en leur fournis-
sant l’aide nécessaire, qu’elles ont
un rôle primordial à jouer pour la
transmission de nos valeurs de foi
et de culture.

Le message de l’Evêque a été
accueilli par une « standing ova-
tion » et le pasteur Thomas Wipf,
président de la Fédération des
Eglises Protestantes de Suisse
(FEPS) a demandé à Henri Bolleter
d’apporter le même message au
prochain Synode de l’Eglise Réfor-
mée. Le contenu de ce message a
également alimenté les discussions
en commissions.

Commissions et 
séances plénières

Les participants, répartis dans
les diverses commissions, ont

travaillé pendant une journée com-
plète pour élaborer des proposi-
tions à soumettre aux séances plé-
nières suivantes.

Voici, en vrac, quelques déci-
sions (parmi d’autres), prises à la
suite de ces travaux :

• Face à l’insuffisance des res-
sources financières ayant eu pour
conséquences une diminution des
salaires pastoraux de 20 % dans les
Balkans, ainsi que la mise en ques-
tion de la continuité de la forma-
tion théologique pour ces pays, il
conviendra de rechercher des che-
mins pour répartir solidairement la
pénurie sur l’ensemble des mem-
bres de la CC, mais aussi pour
adapter les budgets des uns et des
autres aux possibilités financières
réelles.
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• Chaque pasteur, dans l’en-
semble de la CC, devrait désormais
être joignable par internet et avoir
accès à la messagerie EEMNI, ce qui
renforcera la qualité des relations.

• Concernant les francopho-
nes : l’entrée de l’EMF dans l’EEM
a été accueillie avec grande satis-
faction. Les nouveaux statuts du
CMFT ont été approuvés et la tu-
telle du CMFT a été transférée de la
CC à la Conférence Annuelle CH/F.

• Le document « Communica-
tion de l’Evangile dans la société
postmoderne », présenté par la
Commission Théologie et Minis-
tères, sera diffusé, en plusieurs lan-
gues, à l’usage des églises locales.

• Dans la Commission pour le
ministère de l’Evêque, les représen-
tants de chaque CA ont exprimé
leur reconnaissance à Henri Bolle-
ter pour les divers aspects de son
engagement dans leur contexte
particulier. Tous ont souligné le fait
qu’il a su, pendant ces 16 années,
être proche de chacun tout en gar-
dant en vue la globalité de la vie de
l’Eglise. L’Evêque a remercié pour
l’accueil chaleureux qu’il a reçu
chez les uns et les autres. Il consi-
dère que son temps de service,
consistant à 70 % en voyages, a été
riche et béni, malgré des luttes et
des problèmes.

Célébrations 
et témoignages

A u cours de célébrations ou soi-
rées publiques, ont été évo-

qués :
Le souvenir de ceux qui nous

ont quittés, parmi lesquels
• Boguslawa Puslecka, épouse

du Surintendant de Pologne, décé-

dée à l’âge de 49 ans, qui s’était
beaucoup investie dans le travail
parmi les femmes, pour le relève-
ment des alcooliques et le soutien à
leurs familles

• Boris Trajkovski, Président de
la République de Macédoine, mort
le 26.02.04, à 48 ans dans un acci-
dent d’avion. Prédicateur laïque de
l’EEM, il a lutté, après son accession
aux plus hautes fonctions de l’Etat,
pour la réconciliation et la paix
entre chrétiens orthodoxes et mu-
sulmans albanais. Il considérait
l’EEM mondiale comme sa patrie et
ne manquait jamais, dans ses dé-
placements, d’aller prier avec ses
frères et sœurs méthodistes des
pays visités. Lors des funérailles na-
tionales, l’évêque Henri Bolleter a
été sollicité pour assurer la prédica-
tion, en plein air, devant une assis-
tance de plusieurs dizaines de mil-
liers de personnes, chrétiens et
musulmans, sur le texte du
Psaume 16.11 : Tu me feras connaître
le sentier de la vie ; il y a d’abondantes
joies devant ta face.

50e anniversaire de la CC

A u cours de cette soirée, des té-
moignages de plusieurs pays

ont été apportés, sous
forme d’interviews.

Ainsi Bernard
Lehmann et Grégoire
Chahinian ont donné
leurs réponses aux
questions concernant
les rapports entre tra-
ditions, identités et
perspectives nou-
velles dans l’EEM en
France.

• La pasteure Roswitha Ebner-
Golder a parlé du travail accompli
par la communauté latino-améri-
caine de l’EEM de Genève, parmi
les réfugiés et les « sans-papiers »,

• Samuel Altunian, pasteur bul-
gare s’occupant d’enfants défavori-
sés et de Tziganes, vivant dans une
grande pauvreté, a fait remarquer
que la pauvreté n’a pas que des in-
convénients. Il a illustré ainsi cette
affirmation : une plaque de verre
simple permet de voir son vis à vis,
par transparence. Mettez-y une
couche d’argent, et vous ne verrez
plus que vous-mêmes !…

L’élection 
d’un nouvel évêque

Le pasteur Henri Bolleter ayant
demandé à prendre sa retraite

au 1er mai 2006, la CC de 2005 de-
vait procéder à l’élection d’un nou-
vel évêque.

Le 1er tour de scrutin eut lieu le
13 avril au soir, après un moment
de prière. 4 pasteurs obtinrent le
nombre de voix nécessaires pour
participer au 2e tour. Trois d’entre
eux s’étant désistés, il ne restait

au 17 avril 2005) à Berne autour du thème

ans l’amour… (1Jn 4.18)
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plus, le lendemain, qu’un seul
candidat, le pasteur Patrick Streiff
qui fut finalement élu, au second
tour, avec 66 voix sur 73 votants
(90,41 %).

Nous pouvons nous réjouir de
ce résultat qui témoigne d’une
grande confiance envers le nouvel
élu.

En tant que francophones, nous
nous souvenons du fait qu’il s’est
activement investi dans le District,
notamment par le biais du CMFT,
et qu’il maîtrise bien la langue fran-
çaise, comme aussi l’anglais et
l’allemand.

La télévision helvétique a rendu
compte de cette élection, dans le
journal du 16 au soir, de façon très
correcte et respectueuse, juste
après les informations concernant
le décès du Pape et les préparatifs
de l’élection de son successeur…

Le dimanche 17 avril 2005, eut
lieu la consécration de l’évêque Pa-
trick Streiff dans la belle et véné-
rable cathédrale de Berne. Quelle
joie de la voir remplie d’un millier
de méthodistes chantant avec
fougue et conviction le magnifique
hymne de Charles Wesley « O for a
thousand tongues to sing… » ! Ce
fut une cérémonie simple et solen-
nelle. La prédication fut apportée
par la pasteure Rose-Marie Wenner,
nouvelle évêque de la CC d’Alle-
magne.

Henri Bolleter et Peter Weaver,
Président du conseil mondial des
évêques de l’EEM, se joignirent en-
suite à elle pour imposer les mains
à Patrick Streiff.

A la fin du culte de consécra-
tion, et avant d’implorer la béné-
diction sur l’assemblée, l’évêque
Patrick Streiff a déclaré que ce qui
sera le plus important pour lui,
dans la perspective de son futur
ministère, est exprimé par Paul,
dans 1 Corinthiens 3.11 : … Per-
sonne ne peut poser un autre fonde-

ment que celui qui a été posé, savoir
Jésus-Christ. Il a ajouté que sa de-
vise sera : « Suivre le Christ et por-
ter son amour dans le monde ».

Chers lecteurs, prions pour que
le Seigneur accompagne et fortifie

Henri Bolleter dans la dernière
année de son ministère épiscopal,
et qu’il équipe Patrick Streiff des
forces, de la sagesse et de l’amour
(sans crainte) nécessaires pour la
nouvelle mission à laquelle il vient
d’être appelé. ■

« J’ai touché l’amour
du doigt… »

Regard d’un invité sur la Conférence Centrale

Une délégation de notre Union EEM était présente à la Confé-
rence Centrale (CC), ce qui m’a permis d’y assister en dilettante,

d’autant plus que je ne suis à l’aise ni en langue allemande, ni an-
glaise… Néanmoins, j’en ai profité pour relire, dans mon coin, le nou-
veau Règlement de l’Eglise. L’article de Daniel Husser vous donne
un bon compte rendu de la CC, en détaillant les impulsions que la
CC veut communiquer à nos Eglises, ainsi que la nomination de Pa-
trick Streiff au ministère d’évêque et de sa consécration.

Le point d’orgue de cette CC fut la soirée d’adieux et de remer-
ciements adressés à Henri Bolleter. J’ai touché, là, du doigt, l’amour
fraternel de la CC envers ce frère et son épouse Martha. A nouveau,
j’ai constaté ce que l’amour du Christ peut créer comme fraternité,
comme lien, au-delà des langues et des frontières. Notre CC repré-
sente 7 Conférences Annuelles (CA), c’est-à-dire 14 pays avec
19 langues différentes (plus de 30 000 membres). Chaque CA, par la
bouche de son surintendant, a manifesté son affection chrétienne à
Henri et à Martha : il n’y a pas eu de surenchère, pas d’hypocrisie,
pas de ruse, pas de vernis ; seule la vérité a été exprimée envers eux,
simplement ! Ils ont reçu le témoignage d’amour de plus de
30 000 personnes : leur ministère a été fait de service, de dévouement,
d’abnégation et d’unification des Eglises locales ; aussi le témoignage
de leurs proches collaborateurs : leur comportement a été fait de res-
pect, d’écoute. Tous ces témoignages ont dit, chacun à sa manière,
qu’Henri et Martha sont remplis d’Esprit Saint (Ac 6.3ss). Il existe de
ces êtres avec lesquels il fait bon vivre et travailler : ils en font partie !

En « bon cartésien et fonctionnaire », j’ai caché mes larmes, larmes
de reconnaissance et d’affection bien sûr, mais je les ai cachées

quand même (comme d’autres je pense !). Peut-être aurais-je dû les
laisser s’exprimer : elles auraient contribué à fertiliser cet amour fra-
ternel que je commence à découvrir ! ■

✎Grégoire Chahinian
pasteur



Pour une éthique biblique
Ouvrage collectif

Actes du Congrès des Eglises de Professants 2004
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✎Recension par Emmanuel Briglia
pasteur

P our une éthique biblique est le
compte rendu des confé-

rences présentées lors du Con-
grès de l’Association d’Eglises de
Professants des Pays Franco-
phones qui s’est tenu en mars
2004 à Montmeyran dans la
Drôme. Si le style oral, qui a été
conservé, n’est pas toujours aisé à
la lecture, l’enjeu principal de la
réflexion ne peut cependant
échapper au lecteur : les fonda-
mentaux de la foi chrétienne face
aux enjeux éthiques évolutifs de
la société contemporaine.

L es thèmes en sont clairement
définis : justice, paix, liberté,

respect de la personne humaine
et création. Ce dossier a d’abord
une vocation réflexive, interro-
geant les chrétiens sur des habi-
tudes devenues quelquefois trop
sclérosantes. Faut-il désespérer de
l’évanouissement du statut social
de l’Eglise, en tant que référant
moral de nos sociétés modernes ?
Les exigences de l’Evangile doi-
vent-elles encore être approchées
selon les schémas du passé ?

Ainsi comme le constate Henri
Blocher, en abordant la théma-
tique « Loi, liberté et grâce. Quelle
éthique proposer à la société ci-
vile ? », l’attention des chrétiens a
été tournée de manière trop ex-
clusive vers le message du salut,
pourtant essentiel, mais au risque
d’oublier la doctrine de la créa-
tion qui est le fondement de la
démarche apostolique.

Si Georgina Dufoix par son té-
moignage nous rappelle que l’im-

plication du chrétien pour
plus de justice dans la so-
ciété n’est pas sans risque,
Frédéric de Coninck, en
traitant la notion
d’éthique de la personne
humaine nous invite à ré-
fléchir sur une relation à
l’autre qui serait réglée
par la seule Loi au risque
d’accentuer un individua-
lisme galopant.

Quant au regard posé
sur le prochain, il im-
plique une dimension de
paix, condition essentielle
à la rencontre comme le
développe Claude Bae-
cher.

Cette éthique de la re-
lation est abordée de
façon très subtile dans
l’exposé de Frédéric Baudin qui
démontre comment l’attitude
chrétienne respectueuse de la
création, œuvre de Dieu nous
permet de penser autrement les
rencontres humaines.

Ce dossier, fruit du Congrès
2004 de l’AEPF, est un précieux
appui si nous voulons vraiment
faire face aux enjeux du siècle
présent. Invitant chaque chrétien
à prendre ses responsabilités
dans le monde, ce travail nous
livre, non pas un corpus doctrinal
de réponses prêtes-à-penser, mais
un chemin de réflexion et
d’ébauches de réponses aux défis
éthiques d’aujourd’hui, un che-
min sur le Chemin véritable
qu’est Jésus-Christ. ■



Daniel Rivaud,
délégué du Comité Protestant

Evangélique Pour la Dignité
Humaine (CPDH),

répond aux questions
du Rédacteur sur les missions

que s’assigne le CPDH à la veille
de son Congrès à Strasbourg

En marge du Congrès Européen d’éthi

Priorité à 
Interview exclusive de Daniel Rivaud : Délégué du C

✎ Propos recueillis par

Jean-Philippe Waechter
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Le XXIe siècle religieux…
et éthique ?

En route (ER) : André Malraux
a prédit que le XXIe siècle serait
religieux, et l’histoire immédiate
lui donne raison. Mais ne
conviendrait-il pas non plus de
parler de siècle éthique à l’heure
où l’on a hâte de remettre en
question les valeurs fondamen-
tales ?

Daniel Rivaud (DR) : Le mot
éthique est utilisé de plus en plus
à l’heure actuelle, on pourrait
presque dire galvaudé, car il peut
revêtir des aspects complètement
différents et qui sont parfois bien
loin des valeurs chrétiennes aux-
quelles nous nous référons.
Néanmoins, nous ne pouvons
que nous réjouir de ce désir de
notre société de clarifier certains
débats, même si c’est sous cou-
vert d’humanisme, et de réfléchir
à la portée des actes que nous po-
sons aujourd’hui. Mais nous de-
vons le faire de manière lucide.

Débâcle des mœurs ?

ER : En gros, peut-on parler
en règle générale de déliques-
cence des mœurs, de débâcle mo-
rale aujourd’hui ? Est-ce un por-
trait au vitriol excessif ou le reflet
de la réalité ?

DR : Il y a eu d’autres époques
avec ses moments de débâcle mo-
rale. Il ne faudrait pas noircir
outre mesure l’époque dans la-
quelle nous vivons. Mais il est in-
déniable qu’il y a une accélération
des mutations et une perte des
repères traditionnels dans notre
société. C’est une des raisons
pour laquelle les chrétiens doi-
vent réfléchir à ces repères et voir
de quelle manière ils peuvent les
proposer à la société, non dans
une défense passéiste et conser-
vatrice, mais dans le souci de té-
moigner ce qui sera toujours
« une bonne nouvelle ».

Comment réagir ?

ER : Réagir à cette évolution,
c’est une chose, mais peut-on le
faire sans tomber dans les travers
du moralisme et du pharisaïsme ?

DR : On pourrait aussi ajouter
le légalisme !

ER : Y a-t-il beaucoup de
risques dans cette opération ?

DR : Il y a toujours des risques
à prendre position ! L’enseigne-
ment de Jésus est clair à ce sujet.
C’est d’ailleurs peut-être une des
raisons pour lesquelles nos mi-
lieux évangéliques sont parfois si-
lencieux, victimes du syndrome

de la minorité… Voire d’une
forme de fatalisme. Il est impor-
tant, – et c’est un des buts du
Congrès Européen d’éthique –,
de réfléchir et de pouvoir
prendre position en évitant les
écueils cités précédemment. C’est
certainement un des plus grands
défis. Nous sommes dans un
siècle où la communication a
beaucoup d’importance. Nous
devons donc être très attentifs à
la manière de dire les choses,
même si sur le fond nos convic-
tions restent les mêmes. Lors
d’un séminaire à la Faculté libre
de Théologie Réformée d’Aix-en-
Provence, Henri Blocher parlait
de « la nécessité de s’adapter sans
s’adultérer ».

S’adapter sans adultérer
le message

ER : Il s’agit donc de tenir
compte de l’évolution sans altérer
le message ni l’adultérer, a-t-il
dit ? C’est précisément à ce type
d’exercice que vous vous livrez
depuis des années déjà. Telle est
votre raison d’être, réfléchir en
amont aux questions éthiques
pour proposer des bases et des re-
pères aux hommes de notre
temps ?

DR : Depuis sa création en no-
vembre 1999, notre association a
toujours eu le souci, d’une part
de réaffirmer les repères donnés
par la Parole de Dieu, d’autre part
de rendre les chrétiens et les
Eglises attentifs et soucieux de ce
que nous avons à dire et de le
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dire de manière crédible notam-
ment dans le débat public.

L’impact du CPDH

ER : Est-ce que ces appels et
ces prises de position passent in-
aperçus ou atteignent leur but ?
Sont-ils relayés par les médias de
nos jours ? Jusqu’ici, on a peut-
être l’impression, en tant que mi-
norité, de prêcher dans le désert ?
On a du mal à se faire entendre
dans la jungle des médias et sur-
tout dans un second temps de
peser dans les choix politiques de
la nation ? Bref, est-ce que la com-
munication passe ?

DR : Il faut du temps pour se
faire « repérer » et encore plus
pour se faire entendre ! D’autant
plus que nous avons été quasi ab-
sents de la scène publique pen-
dant des décennies. Aujourd’hui,
nos communiqués sont repris, y
compris parfois par l’AFP, mais
d’une manière ponctuelle, en
fonction du sujet. Le « politique-
ment correct » fonctionne parti-
culièrement bien dans le monde
des médias et à moins d’utiliser la
provocation comme le font cer-
tains lobbies, il n’est pas facile de
se faire entendre. En fait, nos po-
sitions sont rarement politique-
ment correctes ! Mais notre souci
de communiquer dans un lan-
gage qui soit accessible et dégagé
de « tout patois de Canaan », et
notre réaction rapide qui colle à
l’actualité, fait que nos prises de
position et nos communiqués
peuvent néanmoins intéresser les
journalistes honnêtes, et il y en a

encore, Dieu merci ! Mais nous ne
« misons » pas tout sur les mé-
dias. En effet, nous lançons égale-
ment régulièrement des actions
d’interpellation vis-à-vis des élus 
et du gouvernement, en
encourageant et en donnant les
moyens aux chrétiens de le faire
eux-mêmes. C’est beaucoup plus
efficace ! Les politiques le savent :
une personne qui réagit, c’est
500 personnes qui pensent pareil.
Ce n’est pas rien !

Le Congrès, événement
majeur

ER : Et l’organisation d’un
Congrès Européen d’éthique en
mai prochain à Strasbourg est
une sorte de consécration de
votre volonté de marquer les mé-
dias et l’opinion publique sur ces
questions.

DR : Nous avons toujours eu
le souci d’une interpellation qui
s’adresse autant à l’Eglise qu’à la
société. C’est la raison pour la-
quelle nous préparons une Décla-
ration finale, qui s’adressera
d’une part aux chrétiens et aux
Eglises, ce qui est notre première
« cible », et d’autre part aussi à la
société. En route pourra certaine-
ment s’en faire l’écho.

…

ER : Bon congrès, Daniel Ri-
vaud ! ■

L’intégralité de l’interview est
@ lire sur le site d’eemni

Pour tout renseignement :
Congrès Européen d’éthique/CPDH

BP 261
F-67021 STRASBOURG Cedex 1

Tél. +33 (0) 3 88 79 41 20
Fax +33 (0) 3 88 39 13 23

E-mail : CongresEthique@aol.com
Site Internet : http ://www.cpdh.info

que (27 au 29 mai 2005 à Strasbourg)

l’éthique
Comité Protestant Evangélique pour la Dignité Humaine (CPDH)

Les missions
du CPDH
Rebondir
et réfléchir
sur l’actualité
L e CPDH cherche à anticiper sur l’actua-

lité, de façon à pouvoir y réfléchir de
manière sereine suivant les fondements de
l’association. Il cherche aussi à coller à l’ac-
tualité et à faire entendre un point de vue
protestant évangélique au cœur de l’actualité
à travers ses communiqués de presse. Le
CPDH a mis en place un mode de fonction-
nement qui lui permet d’adresser un com-
muniqué dans les 24/48 heures par rapport à
un fait d’actualité sur lequel il lui semble de-
voir réagir à environ 200 médias nationaux
et régionaux. Il a également une « veille » sur
l’actualité avec des informations diffusées
sur Internet au fur et à mesure. A cela se ra-
joute le « CPDH Actualités » (N.D.L.R. : re-
pris intégralement dans eemni), revue de
presse mensuelle à laquelle on peut s’abon-
ner et que l’on peut recevoir par courrier ou
par e-mail.) ■



Personne ne prendra
la place de l’Eglise !
✎ Grégoire Chahinian

pasteur
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N i les USA, ni la France, ni la
Grèce, ni la Turquie… Aucune

nation n’a pour vocation de révéler
l’Evangile de Jésus-Christ aux autres
humains ! Christ, le chef de l’Eglise,
a confié cette mission à son Eglise, et
à son Eglise seule !

Je reçois volontiers l’exhortation
de Claude Grunenwald de prier
pour les Turcs de nos villes et de nos
régions ; de les bénir dans le nom
du Christ afin qu’ils découvrent
l’amour de Dieu pour eux… Mais je
ne le suis pas lorsqu’il pense que
Dieu aurait pour la Turquie en tant
qu’Etat ou nation (ou pour tout
autre peuple terrestre) un projet
spécial.

Le NT démontre qu’avec la
venue de Jésus-Christ le nationa-
lisme n’est plus l’unité de choix du
Dieu biblique : l’individu prime sur
la nation, la foi en Christ prime sur
le nationalisme, l’Eglise prime sur le
particularisme ethnique ! Il n’y a plus
ni Grec, ni Juif, ni circoncis, ni incir-
concis… (Col. 3.11 ; Ga 3.28) : la clarté
du texte est parallèle à sa force, et
c’est là tout le sens de l’expérience
chrétienne de l’apôtre Paul et de son
ministère (Phil. 3.4-8). Si l’exclusi-
visme hébreu n’a plus raison d’être
après le Christ, à combien plus forte
raison les autres nations n’ont pas
de rôle spécial dans le plan de Dieu !

D’ailleurs, même dans l’AT, où le
nationalisme hébreu est prépondé-
rant, Dieu montre déjà, en filigrane
c’est vrai, que son regard va s’ouvrir
à d’autres nations : ainsi le Seigneur
de l’Ancienne Alliance accueille déjà
dans son peuple spirituel des
« goïm » !

C’est à l’Eglise, et à l’Eglise seule,
composée des croyants de toute race
ou de tout peuple, que le Christ
confie la mission de vivre l’Evangile
et de le proclamer. Que dans l’Eglise
il y ait des Turcs, oui ! beaucoup de
Turcs, oui, parce que devenus dis-
ciples du Christ, mais pas la Turquie
en tant que nation.

Personne ne prendra la place de
l’Eglise pour accomplir sa sainte vo-
cation ! Personne ! Vraiment ? Ah !
J’oubliais : le Seigneur Jésus a dit
que seules les pierres crieraient à la
place de ses disciples s’ils venaient à
faillir… (Lc 19.40) ! ■

Grégoire Chahinian (Montélimar)
apporte ici sa réplique

au pasteur Claude Grunenwald
qui justifiait l’intégration de la Turquie

à l’Union Européenne en raison
de ses antécédents bibliques. En bref

La Turquie et
les droits de l’homme
S i déjà nous évoquons la question de l’adhésion de la Turquie à

l’Union Européenne, nous ne pouvons pas faire l’impasse sur les
multiples manquements aux Droits de l’homme de cet Etat que l’on
dit en voie de démocratisation. Le peuple arménien a vécu un géno-
cide toujours encore nié par le pouvoir en place. Ce fut le premier gé-
nocide du second millénaire. Cette opération de destruction massive
fit 1,5 million de victimes du côté arménien. Les autorités turques ré-
futent jusqu’ici la thèse du génocide pourtant établie clairement par
les historiens. Le sort imparti à la minorité kurde est aussi loin d’être
satisfaisant aux dires des premiers intéressés malgré les réformes
amorcées (cf. www.ofkparis.org). Enfin le sort réservé à la minorité
chrétienne est loin d’être plus enviable, si l’on en croit le mensuel
Le Levant (N° 83, p. 4-5 ; organe de l’Action Chrétienne en Orient) : elle
« vit entre tracasseries et espérances ». Qu’ils soient chrétiens de
longue date ou fraîchement convertis, tous souffrent d’un déni de re-
connaissance. Citoyens de seconde zone, ils n’accèdent pas à certains
postes de responsabilité réservés à des Turcs musulmans. Quant aux
communautés chrétiennes en tant que telles, elles souffrent aussi de
discriminations sur le plan juridique : à défaut d’être considérées
comme une personnalité morale, les Eglises chrétiennes en Turquie ne
peuvent pas enregistrer leurs biens : lieux de cultes, écoles, monas-
tères, cimetières. Seules des personnes privées peuvent le faire. Et
quand ces dernières meurent ou émigrent, c’est l’Etat qui en hérite.
Enfin l’Etat turc n’autorise pas l’ouverture d’un Séminaire de forma-
tion théologique sur place, comme s’il voulait à tout prix la disparition
de toute présence chrétienne dans le pays.

Faut-il pour autant refuser à ce pays l’accès à l’Union Européenne ?
Les chrétiens locaux répondent pour leur part que l’intégration de leur
pays à l’UE aurait des conséquences bénéfiques pour eux sur le plan
des libertés. Affaire à suivre avec attention et compassion pour les vic-
times quelles qu’elles soient. ■

✎Jean-Philippe Waechter
rédacteur
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Les collaborateurs réfléchissent à la stratégie
à suivre

✎Traduction Emile Fath

Introduction

L a transmission des informa-
tions et la promotion de ren-

contres prennent de plus en plus
d’importance pour Connexio.
Dans le souci de toujours mieux
prendre en compte ses diffé-
rentes tâches, nous avons décidé
de regrouper les secteurs « pro-
motion des rencontres », « rela-
tions publiques », et « recherches
de fonds » en un seul secteur in-
titulé « Rencontres et Communi-
cation ». Nous sommes égale-
ment en train de clarifier les
tâches et les responsabilités du
secteur Suisse-France et en parti-
culier de vérifier quelles sont
celles qui font double emploi avec
celles de la Conférence Annuelle.
Cet examen a lieu en étroite colla-
boration avec le Comité Directeur
et le Cabinet et donnera certaine-
ment lieu encore à quelques « re-
structurations ».

Le rapport annuel vise princi-
palement à clarifier les objectifs et
les tâches de Connexio. Sur la base
des lignes directrices, nous avons
ainsi formulé des objectifs et des
tâches pour nos différents do-
maines d’activités. Le document
annexé au présent rapport servira
désormais d’instrument de tra-
vail et de fil rouge pour nos déci-
sions à venir.

Nous avons en outre com-
mencé à planifier de manière ci-
blée des temps de formation au
sein du comité et des différents
secteurs. L’année passée, ce temps
de formation s’est concrétisé par
une retraite, au cours de laquelle
nous avons étudié l’évolution des
Eglises dans le monde et constaté,

en particulier, qu’en termes chif-
frés, la chrétienté était depuis
longtemps concentrée dans les
pays du Sud. Lors d’une séance
du comité, nous nous sommes
par ailleurs consacrés à la ques-
tion de savoir si, et le cas échéant
comment, Connexio devait
conseiller ou aider des paroisses
qui planifient et mènent des pro-
jets missionnaires et diaconaux
de leur propre chef. Notre devise
étant « Accomplir ensemble de
bonnes choses », nous sommes
partis du principe qu’il était du
devoir de Connexio de soutenir les
paroisses qui accomplissent de
bonnes choses, que leur action se
cristallise dans le cadre de projets
Connexio ou non.

Suisse-France

D ans le secteur Suisse-France,
l’EEM est tout à la fois don-

neuse d’ordre et Eglise-partenaire

de Connexio. Lorsque dans le
cadre des paroisses ou de l’Eglise
entière de nouvelles initiatives et
stratégies se font jour, alors se
pose la question de savoir quelles
missions devraient être prises en
compte par Connexio et quelles
sont les autres missions à re-
prendre par d’autres structures
d’Eglises existantes.

Lors de la Conférence An-
nuelle 2005 à Bâle sera proposée
une telle initiative, le projet « fon-
der de nouvelles communautés
– refonder des communautés ». Si
la Conférence Annuelle veut
prendre cette orientation, elle
prendra alors une décision straté-
gique, qui dépasse les compé-
tences du comité Connexio. Les
moyens en personnel comme les
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moyens financiers utilisés pour
une telle initiative, dépassent les
capacités financières de Connexio.
Il faut dans ce cas débloquer des
fonds dans le budget de l’EEM
Suisse et les allouer au compte
projets. De ce point de vue, les
discussions qui ont eu lieu furent
importantes pour mieux clarifier
et redéfinir les tâches, les compé-
tences et les responsabilités du
secteur. Connexio demeure égale-
ment dans le futur le partenaire
des communautés locales pour le
lancement de projets mission-
naires et diaconaux.

Dans le cadre de la Confé-
rence Annuelle (CA), Connexio a
invité des hôtes de nos Eglises
partenaires. Nous nous sommes
par exemple posés la question de
l’incidence de l’engagement de
Lorna Barra sur notre Eglise :

L’engagement, pendant dix
mois, de la pasteure chilienne
Lorna Barra dans notre confé-

rence nous laisse un bon souve-
nir. Lorna Barra a fait découvrir à
nos paroisses la vie de l’Eglise
Méthodiste du Chili (IMECH).

Europe Centrale-Balkans

P robablement connaissez-
vous le jeu « Schoggi-Spiel ».

Une tablette de chocolat bien em-
ballée se trouve sur la table. Celui
qui joue un 6 avec le dé a le droit
de déballer le chocolat avec une
fourchette et un couteau jusqu’à
ce que le joueur suivant joue un 6
à son tour. Avec un peu de
chance, on pourra s’approprier
dans la phase finale de ce jeu un
morceau de chocolat.

Dans une « culture de sur-
vie », le risque de se désolidariser
des autres est très grand. Chaque
paroisse et chaque groupe se
contentent de se battre pour lui-
même et tente de boucher ses
propres trous, petits et grands, ou
de réaliser ses propres projets. A

se battre à la manière de ce jeu, le
« Schoggi-Spiel », on n’avance
guère à long terme.

Les responsables des Eglises
de l’Europe Centrale et des Bal-
kans (MEB) sont pour cela très re-
connaissants à Connexio qui, grâce
à ses contacts au sein du secteur
MEB, connaît et comprend leurs
besoins. Accompagnées par
Connexio, les Eglises partenaires
apprennent ce dont les Eglises
ont vraiment besoin dans leurs
pays pour survivre : formation
des responsables, soutien aux sa-
laires des pasteurs parallèlement
à la promotion du bénévolat. Le
soutien aux camps est chose im-
portante, car pour l’Eglise ils sont
propices à la formation et aux
rencontres. L’objectif final de ces
mesures demeure l’autofinance-
ment.

Les communautés du MEB
sont proches les unes des autres
sur le plan géographique. Malgré
cela, il existe des différences no-
tables, voire des barrières, dans
les domaines culturels, linguis-
tiques et sur le plan des mentali-
tés. Les stages de formation de
Connexio facilitent l’approche de
ces différences et permettent de
progresser dans la reconnais-
sance et l’appréciation réci-
proques. La contribution de
Connexio à l’EEM de l’Europe
Centrale et des Balkans atteint
environ 45 % de l’aide totale que
touchent les Eglises partenaires à
travers le soutien « Aide au Dio-
cèse » en Pologne, Hongrie,
Rép. Tchèque, Slovaquie, Bulga-
rie, Serbie et Macédoine.

La coordination de « Aide au
Diocèse », administrée par le bu-
reau de l’Evêque, permet d’éviter
le jeu du « Schoggi-Spiel » qui lui,
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L’évêque Ntambo

 RDCn RDC écessite beaucoup d’engage-
ment mais provoque peu d’effet.
Les Eglises du MEB sont recon-
naissantes pour le bon partena-
riat qui leur permet de rester mis-
sionnaires et de stabiliser les
acquis.

Afrique

L a Conférence Générale de
l’EEM, en mai 2004, a

convenu d’augmenter l’aide des-
tinée à l’Afrique dans les quatre
prochaines années. Connexio ap-
porte depuis toujours une contri-
bution élevée à l’Afrique par rap-
port aux autres secteurs
d’activité, et c’est pourquoi le
Conseil d’Administration a dé-
cidé de maintenir ce niveau d’en-
gagement, quitte à réduire dans
les mêmes proportions l’aide at-
tribuée aux autres pays.

En Algérie, plusieurs pa-
roisses sont membres de la
Conférence Annuelle de l’EEM
Suisse-France. L’ensemble du tra-
vail de l’EEM en Algérie a lieu
sous le couvert de l’Eglise Protes-
tante d’Algérie (EPA). Connexio
soutient ce travail en finançant
20 % du ministère de Ueli Senn-
hauser. Celui-ci est mis à disposi-
tion de l’EPA pour son soutien à
l’organisation de la présidence.
Un grand merci à Ueli Sennhau-
ser pour son engagement. Il
existe des paroisses à Alger, Oran,
Constantine, et depuis peu à Lar-
baa Nath Irathen grâce à l’impul-
sion et à la présence d’Abdenour
Aït-Abdelmalek. La paroisse à
Ouadhia est indépendante de
l’EEM depuis début 2005. Erna et
Abdel Kader Saïm, qui en étaient
les dirigeants, travaillent mainte-
nant comme collaborateurs indé-

pendants dans la paroisse de
Constantine. Nous sommes tou-
jours pour l’Eglise d’Alger à la re-
cherche d’un pasteur en rempla-
cement de Hugh Johnson parti à
la retraite l’année passée.

Plusieurs événements sont
venus nous rappeler que – mal-
gré la reconnaissance par le gou-
vernement algérien de la mino-
rité chrétienne et le calme relatif
qui règne dans le pays après les
violences de ces dernières an-
nées – l’islam reste la religion offi-
cielle du pays. L’agression perpé-
trée sur notre frère le pasteur
Hugh Johnson, les ennuis avec la
justice d’un frère de l’Eglise
d’Oran ainsi que les articles parus
dans la presse algérienne sont au-
tant de rappels de cette réalité.

Entre l’EEM de la République
Démocratique du Congo (RDC)
et notre Conférence Annuelle
(CA) existent de bonnes relations
depuis des dizaines d’années.

Elles ont évolué avec le temps :
alors que par le passé plus de
douze collaborateurs de notre
Eglise ont par moment travaillé
au Congo, on a procédé au cours
de l’année écoulée au retour du
dernier couple d’envoyés. Béa-
trice Wittlinger et Claus Nielsen
mettront un terme à leur engage-
ment à Mulungwishi en au-
tomne 2005. Entre-temps, on
nous demande d’envoyer
d’autres collaborateurs, mais au-
cune décision n’a encore été
prise. Plutôt que d’envoyer des
personnes à partir de l’Europe,
nous préférons aujourd’hui sou-
tenir de plus en plus des autoch-
tones. Tout en finançant des pro-
jets, Connexio règle aujourd’hui le
salaire de six médecins congolais
ainsi que les frais de formation de
cinq étudiants poursuivant des
études dans des universités à
l’étranger.

Dans le domaine de la promo-
tion des rencontres, cela bouge
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également. Le partenariat entre
les paroisses de Thoune et de
Mulungwishi s’est intensifié au
cours de l’année par un échange
de courriers entre plusieurs
groupes des deux paroisses et par
la décision d’initier et de soutenir
quatre « projets de paroisses ».
Entre les paroisses de Liestal et de
Kolwezi se dessine également un
projet de coopération.

La coopération avec l’EEM au
Zimbabwe s’est elle aussi modi-
fiée ces dernières années : depuis
que l’Etat soutient et développe
la politique de santé, nos contri-
butions financières ne sont plus
employées de la même manière
que par le passé. Pour le moment,
nous assurons encore le salaire de
Claire Meier qui travaille comme
infirmière à l’hôpital de Mutam-
bara et finançons partiellement le
salaire d’un médecin autochtone.
Courant 2005, après le départ à la
retraite de Claire Meier, il faudra
statuer sur la coopération à
mettre en œuvre dans le futur.

Amérique Latine

L e Festival de la Foi co-
financé par Connexio

qui a eu lieu en jan-
vier 2004 a eu un effet po-
sitif durable pour la IEMA :
il a permis de renforcer la
cohésion et remotiver les
membres de l’Eglise.

Humberto Shikiya, co-
ordinateur de projets au
sein de l’EEM d’Argentine
(IEMA) écrit que le déve-
loppement de l’Eglise sui-
vra de près le développe-
ment du pays, qui a vécu, il
y a trois ans, l’effondre-

ment total de son économie. Le
premier objectif du gouverne-
ment est de réduire sa dette exté-
rieure, ce qu’il a réussi à faire aux
3/4. Maintenant, on ne songe qu’à
trouver des solutions aux pro-
blèmes sociaux, et ceux-ci sont
énormes : 47 % de la population,
c’est-à-dire 17 millions de per-
sonnes, vivent en dessous du
seuil de pauvreté. La situation
des jeunes est particulièrement
criante : 1.5 millions d’enfants
entre 5 et 14 ans doivent travailler
et c’est pour cela que 40 % d’entre
eux ont abandonné l’école. La
majorité de ces enfants, essentiel-
lement les plus petits, collectent
et trient les déchets ou préparent
de la nourriture qu’ils revendent
dans les rues. 30 % de la popula-
tion en mesure de travailler est
sans travail ou sous-employée
(les enfants sus-nommés ne sont
pas inclus dans ce chiffre). Cette
situation conduit tout naturelle-
ment à la corruption, à une admi-

nistration inefficace et au favori-
tisme.

Dans cet environnement so-
cial et économique, les Eglises es-
sayent d’apporter une réponse
aux problèmes urgents de la so-
ciété. Elles créent des réseaux et
mènent un dialogue ouvert et
pluraliste entre elles. Dans ce
décor où l’éthique, la morale et
les repères sont absents, leur de-
voir principal est la restauration
du tissu social.

Le Festival de la Foi de jan-
vier 2004 a, pour une faible part,
contribué à refléter la nouvelle
société argentine. Alors que dans
le passé l’IEMA était une Eglise
traditionnelle de classe moyenne,
on a pu y rencontrer de nou-
veaux visages : des personnes is-
sues des classes pauvres et socia-
lement marginalisées. Durant le
Festival de la Foi, tous furent té-
moins de la solidarité mission-
naire entre eux. Des initiatives vi-
rent le jour visant la création
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Enfants dans une nouvelle paroisse

d’emplois et de revenus dans les
quartiers pauvres (production de
nourriture, de chaussures, de vê-
tements, d’objets d’art, etc.). Des
personnes ont présenté leur sa-
voir-faire au cours des ateliers
quotidiens avec le souci d’en faire
profiter les autres. Mais par-des-
sus tout, la joie était visible au
cours des célébrations com-
munes, des temps de prédication
et de prières au milieu des diffi-
cultés.

Un an après le Festival de la
Foi, les responsables constatent à
l’unanimité que ses effets sont en-
courageants : le travail parmi les
enfants et les adolescents est en
plein essor, dans plusieurs ré-

gions ont été définis de nouveaux
secteurs missionnaires qui seront
desservis et suivis par des laïcs
spécialement mandatés, des com-
munautés existantes s’attaquent à
de nouveaux objectifs en matière
de diaconie, ou développent des
projets existants. Et pour ne pas
être en reste, de nouveaux projets
qui ont pour objectif de créer de
nouvelles sources de revenus ont
vu le jour.

« Vamos – debout, de nou-
veaux jours arrivent ! » n’était pas
seulement le mot d’ordre du Fes-
tival de la Foi, mais plutôt un cri,
l’annonce d’imminents change-
ments. L’IEMA s’est donnée pour
but de devenir une Eglise diffé-

rente dans un environnement où
les difficultés ne manquent pas,
mais où la foi, l’espérance et
l’amour qui nous ont été offerts
par la grâce de notre Seigneur
Jésus-Christ sont présents. Ce
sont là ses forces qui lui permet-
tront d’être une Eglise authenti-
quement missionnaire.

En Bolivie, les changements
sont quotidiens. Conformément à
la culture des Aymara, la direc-
tion de l’Eglise est renouvelée par
élection tous les quatre ans. En
décembre 2004, l’évêque Carlos
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Intipampa a été remplacé par
l’évêque Carlos Poma et les prin-
cipales fonctions dans tous les
secteurs de l’Eglise ont été renou-
velées. Pour nous, cela implique
que nous devons à chaque fois re-
construire nos relations. Une dé-
légation de notre secteur de
l’Amérique Latine se rendra à cet
effet en Bolivie à la fin du mois
d’avril afin d’établir les premiers
contacts avec la nouvelle direc-
tion d’Eglise.

En février 2005, l’Evêque attira
notre attention par un courrier
sur la situation critique de son
pays : après l’arrivée au pouvoir
du nouveau gouvernement, de-
puis 15 mois à peine, les troubles
reprirent à nouveau en Bolivie.
Le 7 mars 2005, le président Mesa
déclara son pays « ingouver-
nable » et a proposé sa démission
que le Congrès a cependant refu-
sée. Pour le moment, la direction
dans laquelle s’engage la crise est
absolument incertaine.

Asie

A u Cambodge, l’Eglise Mé-
thodiste s’est notablement

renforcée lors de ces dernières
années. Suite à des initiatives de
Cambodgiens de retour au pays,
les Eglises Méthodistes des USA,
de Corée, de Singapour et de
Suisse-France se sont engagées
dans la construction d’une mis-
sion commune au Cambodge.
Aujourd’hui, plus de 150 pa-
roisses méthodistes existent dans
ce pays, ainsi qu’une école bi-
blique et de nombreux projets sur
le plan social et diaconal. La crois-
sance rapide a son prix : l’aspira-
tion à l’indépendance vis-à-vis de
l’étranger pour de nombreux
Cambodgiens, et le besoin de

créer de nombreuses nouvelles
paroisses avec leur propre cha-
pelle, sont des vœux qui ne peu-
vent pas tous être réalisés en
même temps. A l’instar du
monde sociopolitique, il existe
également au sein de l’Eglise de
fortes tensions qu’il faut contri-
buer à faire baisser. Pour le mo-
ment, il y a encore un manque de
dirigeants bien formés et c’est
pour cela que l’aide extérieure
personnalisée est toujours et en-
core nécessaire.

Autres soutiens

E n plus de contributions fi-
nancières, Connexio s’engage

aussi différemment, en mettant
diverses personnes de Suisse et
de France pour des missions par-
ticulières à la disposition de
l’Eglise ou d’Eglises sœurs. Par
exemple Kean Ung dispense des
cours pour prédicateurs laïcs, Pa-
trick Streiff a travaillé comme
conseiller dans l’élaboration d’un
Règlement d’Eglise, Daniel Hus-
ser et Andreas Stämpfli sont
membres du « Coordinating
Board », un groupe qui travaille
de manière très étroite avec le Co-
mité Directeur de l’Eglise.

■

Informations supplémentaires
disponibles sous

www.connexio.ch

Solution du mois d’avril 2005



Des racines
qui me portent

carrefour des femmes 19

✎Heidi Schmid

C ’était le thème de l’assem-
blée des déléguées du Car-

refour des Femmes qui a eu lieu
le 19 mars 2005 à Aarau (Suisse).
« Des racines et des ailes. » Il ne
s’agit pas là d’une émission de té-
lévision mais des paroles de bien-
venue que l’évêque Bolleter a
adressées aux femmes présentes.
Nous n’avons pas seulement be-
soin d’être enracinées dans la foi
mais nous avons besoin égale-
ment des ailes pour avancer.
C’est ce que nous avons fait rapi-
dement dans la partie adminis-
trative qui s’est déroulée le matin.
J’aimerais vous communiquer
trois points qui me semblent
avoir un intérêt pour les franco-
phones que nous sommes :

Hanna Wilhelm coprésidente
avec Marian Bach (les deux,
épouses de surintendants) a
quitté le comité et elle est rempla-
cée par Esther Steiger, ancienne-
ment secrétaire. La nouvelle se-
crétaire est Ursula Heiniger qui a
séjourné plusieurs années à Ge-
nève et qui parle bien le français,
ce qui n’est pas négligeable.

Le Carrefour des Femmes
CH/F soutient de nombreux pro-
jets concernant des femmes et
des enfants, surtout dans les pays
de l’Est. Vous toutes, Mesdames,
faisant partie d’un groupe ou
non, vous avez la possibilité de
devenir membre individuel. Ce
qui vous permet de soutenir ce
travail encore plus concrètement.

Pour plus d’informations,
vous pouvez vous adresser à
Lydie Schmidt (Colmar).

Une date importante à noter
dans vos agendas :

Le 22 et 23 octobre 2005, jour-
née de Connexio à Lenzbourg/
Suisse avec des invités du Congo,
du Chili et de Suisse.

L ’après-midi, nous nous
sommes mis au travail avec

Madeleine Bähler. Après avoir
dessiné notre arbre de vie nous
devions réfléchir à des questions
comme : Quelles sont mes ra-
cines, qu’est-ce qui me donne la
force de croître, quel est l’aspect
de mon tronc, quels sont les oi-
seaux qui peuvent venir s’instal-
ler dans mon arbre de vie ?

Nous avons tous un passé.
Lorsque nous assemblons les di-
vers morceaux du puzzle de
notre passé, nous arrivons à trou-
ver la ligne conductrice de notre
vie. Mais lorsque nous nous pré-
occupons de notre passé, nous al-
lons forcément trouver des sou-
venirs douloureux. Est-ce que
nous avons encore des racines
douloureuses qui nous empê-
chent d’avancer ? Des racines
qu’il faudrait couper ? Ce qui im-
porte, c’est de faire son deuil sur
ces racines. Elles ne doivent pas
nous empêcher de grandir. La vie
prendra peut-être une autre di-
rection, mais Dieu est là pour re-
prendre le fil et nous montrer la
direction à prendre.

Comme d’habitude, cette
journée de rencontre était riche
en retrouvailles et en échanges et
le soleil a contribué à la réussite
de cette assemblée. ■

Week-end
au féminin
au centre de vacances

Landersen

les 4 et 5 juin
Thème : « La solitude apprivoi-
sée ou insupportable, subie ou
choisie ». Oratrice : Mme Nicole
Debret, psychothérapeute, con-
seillère familiale et conjugale. Ce
week-end est organisé par le
Carrefour des Femmes de l’EEM.
Prix du week-end : 36 euros
(draps non compris)

Session œcuménique

des Avents
Ouverte à tous

21 au 26 août 2005
Thème : « Un seul maître »
Mt 23.7. Qui fait autorité dans
l’expression de la foi ?

Lieu : Centre d’accueil du Bon
Pasteur – Rue Marie Euphrasie –
49000 Angers

Intervenants : Les pasteurs
D. Vatinel et Y. Noyer ; les pères
L-M. Renier et P. Guilbaud ; et
participation du père J.-M. Blan-
chard, Directeur de l’Institut su-
périeur des Etudes œcumé-
niques, membre du groupe des
Dombes.

Contact : Michèle Chappart 5
rue Jean Auffray – 35235 THO-
RIGNE FOUILLARD

✎ Heidi Schmid



… Le vent cessa et un grand calme se fit…
(Mc 4.39)

✎ Daniel Husser & Martial Kedaj
pour le Conseil d’Administration

landersen20

Chers amis de Landersen,

Le calme, 
malgré la tempête…

L e 12 mars 2005, nous avons
eu la joie de saluer un grand

nombre d’entre vous à Lander-
sen, à l’occasion de l’Assemblée
Générale, et cela malgré une tem-
pête de neige mémorable.

Félicitations aux courageux
qui ont osé l’affronter !

Tempête au dehors, mais paix
et sérénité à l’intérieur de notre
assemblée, nos cœurs étant rem-
plis de reconnaissance envers le
Seigneur pour

• Une 3e année s’achevant
avec un résultat légèrement posi-
tif.

• La générosité et le dévoue-
ment des donateurs et des béné-
voles qui ont contribué à ce résul-
tat.

• L’esprit d’initiative et l’enga-
gement efficace de la direction et
du personnel du Centre.

• La bienveillance des autori-
tés académiques qui nous ont

accordé tous les agréments néces-
saires à l’accueil de classes tran-
splantées.

• Les bonnes prévisions d’oc-
cupation du Centre, permettant
d’espérer une augmentation par
rapport à 2004.

La tempête 
après le calme…

L e 15 mars 2005, visite de la
Commission de Sécurité.

Nous étions plutôt confiants,
vu que les travaux demandés par
la Commission, lors de son pas-
sage précédent, avaient été réali-
sés, à l’exception du désenfu-
mage du bâtiment A (Tilleuls) sur
le caractère obligatoire duquel
nous avions eu quelques doutes.
De ce fait aussi, la déclaration
d’achèvement des travaux n’avait
pas encore pu être envoyée aux
instances compétentes.

Sans prendre en considération
le travail déjà accompli, la Com-
mission de Sécurité, se fondant
sur ces deux points, a malheureu-
sement émis un avis défavorable

et, dans la foulée, a
exigé un grand nombre
de nouveaux travaux
supplémentaires.

La situation était
grave, car cet avis défa-
vorable avait pour
conséquences le retrait
des agréments par
l’Inspection Acadé-
mique et par la Direc-
tion Jeunesse et Sports
et donc l’annulation de
tous les séjours enfants
et adolescents prévus.

Que faire, face à cette « tem-
pête » imprévue ?

Prier et agir le plus rapide-
ment possible ! C’est ce qu’a fait
le Conseil d’Administration en se
réunissant d’urgence à Lander-
sen, le soir du 17 mars et en pre-
nant les décisions :

• De lancer un appel d’offres
pour réaliser dans les plus brefs
délais les travaux de désenfu-
mage

• De lancer un appel à tous les
bénévoles disponibles pour réali-
ser au plus vite les autres travaux.

Répondant à cet appel, une
trentaine de bénévoles ont offert
à Landersen des journées de
travail très fructueuses, les same-
dis 19 et 26 mars et, pour
quelques-uns, les jours suivants
encore.

Retour au calme…

L es résultats de cette mobilisa-
tion remarquable nous ont

permis de demander une nou-
velle visite de la Commission de
Sécurité. Elle eut lieu le 5 avril
2005. Impressionnés par l’am-
pleur, la qualité et la rapidité des
travaux réalisés, les membres de
la Commission ont conclu leur
inspection par un avis favorable
avec effet immédiat, sauf pour la
partie nécessitant le désenfu-
mage, pour laquelle l’avis favo-
rable sera donné dès l’achève-
ment des travaux.

MERCI SEIGNEUR ! A une
exception près, tous les séjours
prévus au programme 2005 pour-
ront donc être maintenus. Les
vagues et les craintes ont été apai-
sées par Celui qui nous dit au-
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jourd’hui, comme il l’avait dit ses
disciples secoués par la tempête :
Pourquoi avez-vous peur ?

Suite et… fin ?

L e plus urgent étant fait, il
reste encore un certain nom-

bre de travaux à réaliser pour que
le Centre soit tout à fait conforme
aux normes qui évoluent sans
cesse. (Le sera-t-il jamais ?) Merci
d’avance aux bénévoles qui ré-
pondront encore aux appels qui
seront lancés prochainement.

Tous ces travaux, même réali-
sés gratuitement par les béné-
voles, ont bien sûr nécessité
l’achat de matériel estimé à
9 000 euros. auxquels s’ajoutera le
prix du désenfumage revenant à
environ 17 000 euros. Il est clair
que le simple budget de fonction-
nement du Centre n’est actuelle-
ment pas capable de supporter
seul cette charge imprévue et
c’est pourquoi tous les dons qui
seront adressés à « Soutien Lan-
dersen » seront tout particulière-
ment nécessaires et bienvenus
pour faire face à cette priorité ab-
solue.

Dans un article récent du jour-
nal Réforme, l’attention des lec-
teurs a été attirée sur la cessation
d’activité de plusieurs centres de
vacances protestants, vu que les
dépenses élevées nécessitées par
la mise en conformité, dépas-
saient leurs possibilités finan-
cières.

Nous n’en sommes pas encore
là, mais, dès à présent, merci à
tous ceux qui ont déjà aidé Lan-
dersen ou qui le feront encore.

Le Conseil d’Administra-
tion s’est réuni, en séance ordi-
naire, le 6 avril 2005.

Nous avons fait le point de la
situation après les récents événe-
ments et avons, avec soulage-
ment, remercié le Seigneur pour
sa présence dans la tempête et
pour l’heureuse issue de ces diffi-
cultés.

Par ailleurs, et selon ce qui
avait été prévu après l’AG
de 2004, le CA a aussi procédé à
des élections relatives à la compo-
sition de son bureau.

Daniel Husser, qui avait été
élu à la présidence en 2002, pour
2 ans, avait accepté, en avril 2004,
une prolongation d’une année,
c’est-à-dire jusqu’à la séance du
CA suivant l’AG 2005. Le poste de
président était donc à pourvoir.
Daniel Husser a déclaré que,
conformément à ce qui avait été
prévu il y a un an, il souhaitait
que la présidence soit désormais
assurée par un autre membre du
CA, mais qu’il irait, Dieu voulant,
jusqu’au bout de son mandat de
conseiller venant à échéance à
l’AG 2006.

Les élections faites à la suite
de ces déclarations ont abouti à la
nouvelle composition du Conseil
d’Administration, qui se présente
comme suit :
Président : Martial Kedaj
Vice-présidents : Gérard George
et Daniel Husser
Trésorier : Marc Berger
Secrétaire : André Hetsch

Chers amis de Landersen,
merci d’inclure dans votre inter-
cession les membres du CA et son

nouveau Président, ainsi que la
direction et le personnel du
Centre.

Priez tout particulièrement
pour Christine Jarrier qui vient de
perdre sa maman et sa grand-
mère à une semaine d’intervalle,
ainsi que pour Aurélien dont le
grand-père vient également de
décéder.

Prions pour que le Seigneur
accorde à tous forces, sagesse et
persévérance dans leur engage-
ment au service de Jésus-Christ,
afin que Landersen puisse de
mieux en mieux assurer sa mis-
sion de témoignage et de ressour-
cement ; cela est particulièrement
important en un temps où beau-
coup de ceux qui sont bousculés
et malmenés par les tempêtes de
la vie, aspirent à trouver ou re-
trouver une paix et une joie au-
thentiques, que Dieu seul peut
donner. ■

Association Centre de Vacances de Landersen

Lettre d’information n° 6



Soirée Hongroise
C ette année, nous avons la chance d’accueillir au groupe de jeunes

deux Hongrois qui effectuent une année diaconale dans notre pays.
Pour nous partager un peu leur culture, et parler de leur Eglise, nous leur
avons proposé d’animer une soirée. Pour bien la commencer, nous avons
dégusté un délicieux goulasch avec des pommes de terre concocté en-
semble dans la joie et la bonne humeur. Après s’être rempli la panse, Vik-
tor, habillé du costume traditionnel, nous a initiés au pas de danse du pays.
Une fois quelques calories brûlées, il nous a expliqué le fonctionnement
de son Eglise et de son groupe de jeunes.

Accompagné de sa guitare, d’Ischtvan et de deux amis venus passer le
week-end avec eux, Viktor nous a appris un chant. En chanter le refrain
fut pour nous une épreuve de force, jugez-en vous-même :

Nem érdemlem tudom (nem, nem, nem) je sais que je ne mérite pas
A Jésus szeretetet, l’amour de Jésus
Hogy értem folyt a draga szent vér. : que le saint sang a coulé

pour moi

Nous profitons de ces quelques lignes pour vous partager le sujet de
la méditation s’appuyant sur les versets 12 à 14 de Philippiens 3.

Au départ d’une course, on peut distinguer différentes personnes :
Il y a tout d’abord les spectateurs : ils prennent part à l’événement

d’une certaine manière, mais de l’extérieur, sans se fatiguer, en observa-
teurs.

Parmi ceux qui s’alignent sur la ligne de départ, on peut remarquer les
frimeurs. Ils ont l’apparence d’un champion, par leur habit de marque,
leur attitude « qui jette ».

Viennent ceux qui ont la rage de vaincre et qui s’élancent avec une al-
lure très soutenue. Mais au cours de la course, face à la fatigue qui se fait
sentir, à la douleur et aux difficultés, ils abandonnent, n’étant pas entraînés
pour une telle épreuve.

D’autres coureurs ont décidé de faire la course avec la résolution de
faire de leur possible, avec leurs capacités et leur entraînement, sans tou-
tefois se faire trop d’illusions. Eux n’ont pas la carrure d’un gagnant, cette

course est bien trop difficile, l’essentiel
est de participer.

Enfin, il y a ceux qui sont là avec un
seul objectif : gagner. Pas de place à la ri-
golade ou au show ; ils sont concentrés
sur la course, en connaissent les diffi-
cultés. Ils se sont entraînés pendant des
mois afin de pouvoir y faire face et finir
vainqueurs.

Face à la course qui se présente à nous, comme le décrit l’apôtre Paul,
la question que nous nous sommes posés et que nous vous laissons est :
quel type de coureur sommes-nous ?

■
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Séjours à
Landersen

LanderColo
3 au 17 juillet

6/12 ans avec poneys
(à la semaine ou à la carte) 

LanderNature
9 au 23 juillet

6/12 ans avec poneys
(à la semaine ou à la carte) 

LanderFerme
31 juillet au 6 août

4/12 ans
(à la journée, à la carte

ou à la semaine) 

« Qui a dit école ? »
21 au 26 août

6/11 ans

LanderCircus
24 au 31 octobre

4/12 ans
(à la journée, à la carte

ou à la semaine) 

Camps Multisports
1er au 15 août

10/14 ans
(à la journée, à la carte

ou à la semaine) 

Tous renseignements :

site www.landersen.com
téléphone 03 89 77 60 69

E-mail : info@landersen.com

Adresse :
Centre de Vacances Landersen

FR-68 380 Sondernach✎Lucia Rame
Bischwiller



Ce mois-ci, nous lançons un concours :
le gagnant sera tiré au sort parmi ceux

qui auront rempli la grille du mois. 
Il se verra remettre un bon d’achat

à la Librairie Certitude de son choix.
Alors ne perdez pas votre temps.

Bonne chance et que le meilleur gagne !

La grille
du mois

mots croisés 23

✎Jean-Philippe Waechter
rédacteur

HORIZONTAL

1. Cousin de Barnabas (Col
4.10) - 5. Montagnes de l’Anti-
Liban, sans doute celles où la ri-
vière du même nom prend sa
source (Ct 4.8) - 10. Roi de Sparte,
probablement le 1er de ce nom ; il
régna de 309 à 265 av. J.-C. (1Macc
12.20) - 11. Fils de Juda et d’une
Cananéenne. Pour ne pas susciter
une postérité à son frère, il pécha
et l’Eternel le fit mourir (Gn 38.4-
10) - 12. Les Hébreux savaient
tanner et teindre les peaux (Ex
25.5) - 13. Chambellan qui servait
en présence de Xerxès (Est 1.10) -
14. Descendant d’Aaron. Au
temps de David, sa famille était
devenue maison patriarcale et
constitua la 16e classe de prêtres
(1Ch 24.1) - 16. Le verbe sceller en
anglais - 17. Dieu l’a été pour
Abraham (Gn 18.17) - 20. Son
règne commença par 10 années
de paix (1R 15.2) - 23. Prophète,
fils de Hanani. Il prononça le ju-
gement contre Baécha et sa mai-
son, qui continuait à pratiquer le
péché de Jéroboam (1R 16.1-4) -
25. Le fils d’Abraham et de Sara
né lorsque son père avait 100 ans
et sa mère à peu près 90 ans (Gn
17.17) - 28. Ville située à l’angle
N.E. du golfe d’Akaba (Dt 2.8) -
29. Le principal luminaire noc-
turne (Gn 1.16) - 30. L’un des plus
grands prophètes. On l’appelle le
« Tischbite », de Galaad (2R 1.8) -
31. Ville renommée pour sa
beauté (Ct 6.4) - 32. Objet de pa-
rure (1Tm 2.9) - 33. Piquet dressé
au-dessus de l’autel de Baal et

renversé par Gédéon, était un des
simulacres de l’idolâtrie cana-
néenne, en rapport, croit-on, avec
les stèles d’Astarté (Jg 6.25).

VERTICAL

1. Tégument (arille) de la noix
muscade utilisé comme aromate -
2. Plante sauvage ou cultivée
(aracées), à fleurs disposées sur
un spadice entouré d’une large
spathe en cornet de couleur
blanche ou verdâtre - 3. Princi-
pale ville de Champagne -
4. Soin, souci - 6. Attaqué, gâté par
la moisissure - 7. Esprits envoyés
par Dieu en mission : ils aident
ceux qui doivent entrer en pos-
session du salut (Hb 1.14) - 8. Re-
latif à la naissance - 9. Stade de la
libido antérieur au stade génital,
selon Freud - 15. Radeau servant
à la réparation d’un bâti-
ment près de la flottai-
son - 18. Le mois de pa-
rution de ce numéro -
19. Extrémité large et
plate d’un aviron - 20. Il
symbolise l’adoration et
les prières que Dieu at-
tend de nous et qui lui
sont agréables (Ex 30.1-
10) - 21. Coquillage du
groupe des porcelaines -
22. Job dit que Dieu en
appose un sur les
nuages, c.-à-d. il les
couvre de nuages pour
que leur lumière soit ca-
chée des hommes (Jb
37.7) - 23. Automobile
tout-terrain à quatre

roues motrices - 24. Héritier -
26. Plan incliné pour mettre à
l’eau de petits bâtiments sur cha-
riot ; pour hisser les baleines sur
le pont d’un navire-usine -
27. Partie recourbée et saillante de
certains ustensiles, permettant de
les saisir, de les porter. ■
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Merci :
Retour
sur une
tournée
Chers amis lorrains,
alsaciens et suisses,

Au lendemain de l’As-
semblée Générale de l’Eglise
Evangélique Méthodiste, à
Landersen, nous avons, Ro-
bert et moi, visité les Eglises
de l’est de la France et de
Suisse romande…

Nous avons visité, jour
après jour, les Eglises de
Metz, Bischwiller, Stras-
bourg, Munster, Muntzen-
heim, Lausanne et Genève.

Nous vous avons infor-
més, alors, des progrès et des
difficultés des Eglises de
Fleurance et Mont-de-Mar-
san.

Nous voulons vous re-
mercier, tout d’abord, pour
l’accueil que vous nous avez
réservé. Et aussi de toutes les
prières qui se sont exprimées
à haute voix ou non en fa-
veur des Eglises du sud-
ouest. Merci de tout cœur !

■

✎

Vivian Bénézet et

Robert Gillet
pasteurs

✎Evêque Heinrich Bolleter
Conférence Centrale, Berne, Avril 2005

« Je suis convaincu que nous souffrons aujourd’hui dans la plupart des situations que vit notre Eglise
non pas d’un cléricalisme du haut, mais d’un cléricalisme du bas.
Il y a un abus d’autorité, quand des laïcs se conduisent dans les communautés comme des tyrans et
que personne n’ose les contrer, pas même le pasteur ou la pasteure ».

« Une communauté vivante n’admet pas que la religion devienne une affaire privée.
Elle ne se vit pas comme de la crème Chantilly sur un gâteau, mais comme du sel mêlé aux blessures
de la société. Une communauté vivante, chrétienne, porte l’Evangile de la vie au cœur de ce monde.
Elle dit au monde que Dieu aime la vie ».

Photo Ruth Gugger
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